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Sports

La sélection marocaine vient,
dès son premier match, de com-
promettre très sérieusement ses
chances d’aller au prochain
mondial. En subissant la défaite
à domicile contre l’équipe con-
sidérée comme la plus faible du
groupe, l’équipe marocaine s’est
mise dans la position la plus
inconfortable qui soit.

Je crois personnellement au rêve
mais je doute des miracles. En
dilapidant les 3 points les plus
faciles à gagner sur le papier, les
lions ont annulé leur capital con-
fiance et réduit pratiquement à
néant toutes leurs chances.

Il ya plusieurs explications à ce
résultat catastrophique : des
explications rationnelles et
d’autres irrationnelles :

Les explications irrationnelles
- Les Dieux du football n’étaient
pas, ce jour la`, avec les maro-
cains : deux tirs sur la transver-
sale, un gardien dans un bon
jour, des joueurs clé pâles (n’est-
ce pas Hajji et Chammakh ?) et
le destin change de camp !

- L’arbitre qui, sans être mau-
vais, a laissé les gabonais prati-
quer un jeu dur sur l’homme ;
Ce qui a amené certains joueurs
nationaux, déjà cités plus haut,
et plus préoccupés par leur club,
à se montrer très prudents.

Les explications rationnelles
- Un choix tactique peu judi-

cieux : en adoptant le 4-4-2,
Lemerre s’est condamné à avoir
une faible défense car ayant un
déficit de défenseurs de qualité,
il devait adopter le 3-5-2 qui lui
aurait permis de n’utiliser que 3
défenseurs et d’utiliser efficace-
ment les milieux de qualité dont
il disposait. Il aurait du même
coup dominé le milieu du ter-
rain.

- Un mauvais choix de joueurs :
On se demande à quoi ont servi
les matches amicaux car ceux-ci
avaient révélé un trio extraordi-
naire : Ahmadi-Boussoufa et
Taarabt, on est resté abasourdi
de les retrouver sur la touche et
de voir LEMERRE revenir à la
légion du Golfe.

- Le Football du Golfe : Le
Maroc est encore un des rares
pays qui fait appel aux joueurs
évoluant dans les pays du golfe
où le niveau est très bas vu que
la seule motivation est l’argent .
Les joueurs y prennent une
retraite dorée. Car ils évitent
deux conditions importantes
pour rester compétitifs : l’exi-
gence de performance et le sens
de l’effort. Or, plus de 20 % des
joueurs de la sélection provien-
nent de ce type de championnat ;
c’est pourquoi, la combativité
était défaillante.

- Le mépris de l’adversaire : Le
Maroc n’a toujours pas compris
qu’il n’y a plus de petites
équipes en Afrique et que la plu-

part des pays se basent sur une
ossature professionnelle avec la
combativité en plus.

D’où les fréquentes désillusions.

Le match des étoiles
Alors que l’équipe nationale
marocaine sombrait dans la nuit,
j’ai vu deux étoiles : une qui
scintillait et l’autre qui palissait.

- Chammakh : L’étoile pâlis-
sante
Nous sommes en 2004, une
sélection marocaine brillante,
menée par Zaki, affronte
l’Algérie en quart de finale de la
CAN. A la 90 ème minute,
l’Algérie mène par 1-0 et se
trouve déjà en demi quand surgit
un jeunot de 19 ans plein d’as-
surance et qui va foudroyer les
algériens  dans le temps mort,
emmenant les marocains au par-
adis et sauvant la tête de Zaki.

Deux années plus tard, le même
joueur marque deux buts contre
la Tunisie qui auraient pu quali-
fier le Maroc pour la CM2006 si
Lamyaghri  n’avait pas décidé
d’offrir aux tunisiens un cadeau
inespéré.

En 2009, Chammakh, un des
meilleurs (si ce n’est le meilleur
!) joueurs du championnat de
France, défend les couleurs du
Maroc face au Gabon mais ce
n’est plus le même joueur :
apparemment démotivé, peu
combatif, fuyant les contacts et

pas du tout appliqué, quittera le
terrain en début de deuxième
mi-temps sous les huées d’un
public qui l’avait encensé.

Dommage !
- Mounir Al Hamdaoui : une
étoile scintillante
Premier buteur et un des
meilleurs joueurs du champi-
onnat des Pays Bas a brillé de
mille feux au sein d’une équipe
médiocre comme une étoile qui
scintille dans la nuit.

Actif de la première a la dernière
minute, il n’a jamais cessé d’en-
courager ses coéquipiers. Utiles
par ces incessants déplacements
et appels de balle, il a tout le
temps créé le danger. Très habile
, balle aux pieds et doté d’une
couverture de balle exception-
nelle, il aurait pu marquer deux

ou trois buts s’il avait été mieux
soutenu.

Avec deux tirs sur le poteau, il a
été extrêmement malchanceux ,
bien qu’il ait été récompensé par
un but inutile.

Je n’ai pas eu la chance d’admir-
er Ben Barek ou MAHJOUB;
j’ai pu voir Faras, Bamous,
Houmane, Timoumi ou
Mustapha Hajji et je peux dire
que El Hamdaoui fait partie de
cette catégorie de joueurs qui
ont fait le football marocain.
Malheureusement pour le sym-
pathique El Hamdaoui, le foot-
ball reste un sport collectif.

Soccer - éliminatoires combinées CM et CAN 2010
Une amère déception…

…Une maigre
consolation
Maroc - l’Angola (ami-
cal) : 2 à 0 

Le Maroc a battu
l’Angola 2-0  mardi 31
mars lors d’une rencon-
tre amicale à Lisbonne
(Portugal) disputée dans
le cadre des préparatifs à
la phase finale des quali-
fications pour les élimi-
natoires combinées
Coupe du Monde 2010 -
CAN 2010. Le premier
but marocain a été mar-
qué en début de partie
par Adel Taarabt;

Marouane Chamakh a
aggravé le score à la
51ème minute. Cette
victoire inutile permet-
tra-t-elle aux Lions de se
remonter le moral avant
de revenir au groupe A
au titre duquel il auront
à affronter, dos au mur
maintenant, le
Cameroun et le Togo
qu’il faudra absolument
battre pour accéder à la
phase finale des qualifi-
cations du Mondial et de
la CAN 2010?

Suite logique de la déroute gabonaise
Changement à la Fédération
Housni Benslimane s’en va; Ali Fassi-Fihri   
se propose de lui succéder
Un communiqué de la FRMF
rendu public le mardi 31 mars,
annonce que la Fédération tien-
dra son Assemblée générale
statutaire le 16 avril courant.

Cette annonce survient
quelques jours après la victoire
du Gabon sur le Maroc samedi
à Casablanca (2-1), dans un
match comptant pour les élimi-
natoires de la Coupe du monde
2010 Après ce résultat qualifié
d'"humiliant" par plusieurs jour-
naux marocains, la presse a
appelé à une refonte de la
fédération marocaine. 

On apprend également à cette
occasion et de la même source,
que le Général de Corps d'ar-
mée Housni Benslimane,
président en exercice de la
FRMF, ne se portera pas candi-
dat pour un nouveau mandat.
Le général Benslimane, 74 ans,

patron de la gendarmerie maro-
caine, dirigea la FRMF depuis
1994, d'abord comme chef
d'une commission provisoire,
puis comme président depuis
1996. 

Plusieurs personnalités  ont été
citées pour lui succéder. Mais à
aujourd’hui une seule de ces
personnalités a annoncé sa can-
didature; il s’agit de  M. Ali
Fassi Fihri, membre du
Comité directeur du Club Fath
Union Sport (FUS), directeur
général de l'ONE, qui a fait
connaître ses intentions dès le
mercredi 1er avril. 

Notre dame de grasse (N.D.G) 4 et demi
à louer au sous-sol , 600$ non chauffé. 

A partir du 1er AVRIL. 
sur la rue hampton et upper-lachine.
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